
III DIMANCHE DE L'AVENT - 14 décembre 2014

AU  MILIEU  DE  VOUS  SE  TIENT  CELUI  QUE  VOUS  NE  CONNAISSEZ  PAS  -
Commentaire de l'évangile par Alberto Maggi OSM                                                

Jn  1,  6-8  .  19-28                                                           

Il  y  eut  un  homme  envoyé  par  Dieu  ;  son  nom  était  Jean.
Il est venu comme témoin, pour rendre témoignage à la Lumière, afin que tous
croient  par  lui.                                                    
Cet homme n’était pas la Lumière, mais il était là pour rendre témoignage à la
Lumière.
Voici le témoignage de Jean, quand les Juifs lui envoyèrent de Jérusalem des
prêtres et des lévites pour lui demander :  « Qui es-tu ? » Il  ne refusa pas de
répondre,  il  déclara  ouvertement  :  «  Je  ne  suis  pas  le  Christ.  » 
Ils lui demandèrent : « Alors qu’en est-il ? Es-tu le prophète Élie ? » Il répondit : «
Je  ne  le  suis  pas.  –  Es-tu  le  Prophète  annoncé  ?  »  Il  répondit  :  «  Non.  »
Alors ils lui dirent : « Qui es-tu ? Il faut que nous donnions une réponse à ceux
qui  nous ont  envoyés.  Que dis-tu  sur  toi-même ? »                         
Il répondit : « Je suis la voix de celui qui crie dans le désert : Redressez le chemin
du Seigneur, comme a dit le prophète Isaïe. »                                            
Or, ils avaient été envoyés de la part des pharisiens.                                           
Ils lui posèrent encore cette question : « Pourquoi donc baptises-tu, si tu n’es ni
le  Christ,  ni  Élie,  ni  le  Prophète  ?  »                               
Jean leur répondit : « Moi, je baptise dans l’eau. Mais au milieu de vous se tient
celui que vous ne connaissez pas ; c’est lui qui vient derrière moi, et je ne suis
pas digne de délier la courroie de sa sandale. »                                                    
Cela  s’est  passé  à  Béthanie,  de  l’autre  côté  du  Jourdain, 
à  l’endroit  où Jean baptisait.                                                

" Il y eut un homme envoyé par Dieu ; son nom était Jean." Avec cette phrase tirée du
prologue de l'évangile de Jean, s'ouvre l'évangile de ce dimanche. Étant donné qu'il
s'agit  du  projet  de  Dieu  pour  les  hommes,  le  Seigneur  choisit  pour  le  manifester,
quelqu'un  qui  n'est  pas  membre  de  la  caste  sacerdotale  ni  de  l'élite  religieuse.  

Lieux et personnes religieuses sont imperméables à l'action de l'Esprit, "  son nom était
Jean " Jean, en hébreu Yohan, signifie ' le Seigneur est miséricordieux '. "  Il est venu
comme témoin, pour rendre témoignage à la Lumière, afin que tous ..." le message de
Dieu est universel, il embrasse toute l'humanité "..croient par lui. Cet homme n’était pas
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la Lumière, mais il était là pour rendre témoignage à la Lumière."                                  

La tâche de Jean est de réveiller chez les hommes le désir de vie en plénitude, leur
faire connaître l'existence de la lumière malgré les ténèbres.                           

" Voici le témoignage de Jean, quand les Juifs.." c'est la première fois dans l'évangile
de Jean qu'est employé le mot "Juifs" qui sera répété 71 fois. L'évangéliste n'emploie
pas le mot Juifs pour parler du peuple juif mais pour désigner les dirigeants, les plus
hautes autorités religieuses. " Quand les Juifs lui envoyèrent.." Ici l'évangéliste joue sur
ce verbe. Dieu envoie Jean pour réveiller le désir de pleine lumière et les autorités
envoient immédiatement la police pour éteindre cette lumière.                          

" Les Juifs lui envoyèrent de Jérusalem.." siège de l'institution religieuse "..des prêtres
et des lévites ". Les lévites du temple remplissaient un rôle de fonctionnaires de police.
Ce sont donc les prêtres qui l’interrogent tandis que les lévites sont prêts à l'arrêter. "  Il
lui envoyèrent de Jérusalem des prêtres et des lévites pour lui demander : " ou mieux "
pour l'interroger " le même verbe est employé pour l'interrogatoire qui conduira Jésus à
la  mort.                                   

De façon brutale ils lui demandent " Qui es-tu ? " Voilà les ténèbres qui détestent la
lumière que Jean est en train de réveiller. " Il  ne refusa pas de répondre, il  déclara
ouvertement : '  Je ne suis  pas le Christ. "  Ils  ont peur,  il  savaient  que le Christ,  le
Messie, serait venu destituer l'entière hiérarchie pour indignité et corruption. C'est cela
dont  ils  ont  peur.                                   

Même si dans leur prière ils exprimaient le désir de la venue du messie , en réalité ils le
craignaient car ils savaient qu'avec le messie leur fin serait arrivée. Le messie aurait fait
table rase du sacerdoce corrompu. " Ils lui demandèrent : ' Alors qu’en est-il ? Es-tu le
prophète Élie ? " En effet on croyait que le prophète Élie serait venu avant le messie;
" Il  répondit  : ' Je  ne  le  suis  pas.."                                   

Les réponses de Jean se font de plus en plus brèves et sèches. " Es-tu le Prophète
annoncé ? " Celui promis par Moïse, " Il répondit : 'Non.' Alors ils lui dirent : ' Qui es-
tu ? "C'est intéressant de voir que Dieu envoie son messager mais ni les prêtres ni les
lévites qui auraient du être les premiers à le reconnaître,  ne le connaissent pas. Ils
demandent  "  qui  es  tu  ?  "                                           

" Il faut que nous donnions une réponse à ceux qui nous ont envoyés." C'est à dire aux
autorités,  " Que dis-tu  sur  toi-même ? "  Tout  cela  parce que quelqu'un qui  fait  une
activité  sans autorisation  des  autorités  compétentes  ne  peut  pas  être  innocent.  " Il

2



répondit : ' Je suis la voix de celui qui crie dans le désert " (ou plutôt " du désert " ) Ici
l'évangéliste  cite  le  prophète  Isaïe  mais  en  omettant  le  verbe  "préparer"  insérant
seulement  le  verbe  "  redresser  ".                                     

" Redressez  le  chemin  du  Seigneur, "  c'est  à  dire  enlevez  les  obstacles.  Ce  sont
justement les autorités religieuses le principale obstacle à la venue de Jésus, à son
action et à son enseignement. " Or, ils avaient été envoyés de la part des pharisiens."
C'est la première fois qu'apparaissent les pharisiens dans cet évangile et la dernière
fois sera au moment de l’arrestation de Jésus.                                     

Ces  personnes  tellement  dévotes,  tellement  pieuses  et  observantes  de  la  loi  sont
réfractaires à l'action divine, ils ne reconnaissent ni l'envoyé de Dieu en la personne de
Jean,  ni  le  Fils  de  Dieu  en  la  personne  de  Jésus,  et  ils  seront  les  plus  acerbes
adversaires du projet de Dieu sur l'humanité.                                           

" Ils lui posèrent encore cette question : ' Pourquoi donc baptises-tu ? " Si Jean Baptise
cela veut dire que quelqu'un l'a reconnu comme étant un envoyé de Dieu, en tous les
cas ce ne sont  pas les autorités religieuses mais plutôt  le peuple. "  Pourquoi  donc
baptises-tu, si  tu  n’es  ni  le  Christ,  ni  Élie,  ni  le Prophète ? "  Et  voilà  maintenant  la
réponse de Jean qui dénonce " Moi, je baptise dans l’eau. Mais au milieu de vous se
tient  celui  que  vous  ne  connaissez  pas "  Ils  ne  le  connaissent  pas  et  ils  ne  le
connaîtront jamais. Celui qui vit sa relation à Dieu dans l'observance de la loi ne pourra
jamais percevoir la présence du Dieu créateur qui se manifeste dans la vie. De deux
choses  l'une,  ou  l'observance  de  la  loi  ou  l'accueil  de  celui  qui  présente  la  vie.

" C’est  lui  qui vient derrière moi, et je ne suis pas digne de délier la courroie de sa
sandale. Cela s’est passé à Béthanie, de l’autre côté du Jourdain, " Le Jourdain est le
fleuve que passa Josué pour rentrer en terre promise mais maintenant la terre promise
s'est transformée en terre d'esclavage et de mort de laquelle le peuple devra sortir. Tel
sera la mission de Jésus. 
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